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t» EPIS T RÊ.

(cofnbien qot ceft eancmj mocceido ù>*

lut des hommes, s'efforce tancifo^l peui

de retarder , fie smpefcher ctrwwi^gc) i'ay

refolu de paffèît ooire courag^Qfcnient,&

d'entréejccoftcrle Roy de Iapoiu& luy,

déclarer enfotnmc la loy daCreateor. Et
jafoit qu'en fa ville Royalleii;y ait ( à ce

qu'on ail) vnc fort noble Acadcmie.ii ell-

ce que lî nous venons à difputer^ tiens,

délia la vidoire en main , par la fauciir , &
.liïiftancc de Dieu : car ny les argumens
captieux decesfophiftcs, nyles menaces
des barbares.ny les rufes de Satan ne me
font peur. Et de faiift quel mal nous peut

faire la icienccde ceux qui ne cognoilTent

OAS lefus Chnft , ou la violence 6c fureur

de ceux qui n'ont fur nous qu'autant de
puilLmce que Dieu leur en permet? ioint

que nous n'cncr éprenons ce voyage pour
autre taifon.quc de fon honneur, i^ po.ir

le bien *: profit fpiritucl des amcs: &: l'hi-

ftoiicd..- lob nous rend vn euident tef-

moignage, quel'* diable ne luy peut oi.-

qucs rien faux fanslecongè&:pcrmiflîon
lie Dieu. Bien fuis ic er grand foucy Si

peme ordinairement de n'olFenfcr d'auà-

cigc l'C Crcatcnr, félon que la fragilité de
l'homme efl grande , & n'abulcr de la

faucur , ne du fecours qu'il prcfente libé-

ralement à ceux qui trauaiDcnt pour fon

fcruice,cc que l'elpcre ie nous aduiendra
point,appuyez furies mrritcs 6c prières

de la faincfe more Eghfc( de laquelle nou s

clfoyons d'accroiftrc Icdomame,induis.it

lésâmes a la cognoinancc du Créateur,)
iV particuiicrcmcnt de la Compagnie du
nom do I ES vs.

Au dcmcurar. lie voyage de lapon eft

lujtt a bcaiiLOwp de grands ci ingcrs , tant

pour les briga.iagcî ordinaires, que pour
icsefli.ingcitcmpcftcj,qui s'cflciicni li

fuuculcnicnt lut celle mer , que ceux la

qui eniiçprcnnem la na:ng.uion s'clii-

nirnt bien heureux , li de trois nauircs les

deux viennent a bon port. Ce qui m'a
donne louucnt occalionde craindre que
ceux qui des plus doUcs de la Compa-
gnie leron emioycz pardeyà , n'aillent

piuiolopiunt que ce voyage cil témérai-

re, ^. que ce ne loit , tenter Diru , de

i'vxfoCaci des huards fi euidcns , tontes^

fois ie les defchargc des a prdcnt de fc

fcrupulc , pour tvuunt que ic m'aflcurc,

que l'efprit de.Dieu cft le gouuerncur de
k Icience , 8c des lettres qui font en la cô- '

pagnie. Cependant i! me fouuicnt prcf-

qucîchalque coup i.\vn propos que i'ay

ouy tenir autreiois anolhe l'crc Ignace,

que tous ceux denolke profelTion fc dc-

uoient t^iandemcnt,&:de toutelcurfor-

cecueituerdele dertairede toute crainte

lcgerc,8cfedelpiftrerde tous autres mo-
tifs qui cmpelchét que l'homme ne met-
te du tout, &: entièrement fon efpoir, &
fiance en Dieu. Neantraoins comme il y
adifferenccentreceujcquiont leur clpc-

ranceenluy,maispartel fi qn ils ontbô-
neprouihon de tout ic qu'il leur f.uit, &
ceux qui pour future lelusCIinll déplus
pies, & s'appuyer entièrement à Ûieu,fe
font defpoiiillczdetousics moycs qu'ils

auoyencencc monde , aiifli certes y a il

bien à dire entre ceiuy qui protefte d'a-

uoirlon entier refuge eu la bonté diuine,

eftant loutesfojs en lieu bien allcurc. S/

commei l'omorc , ic eehiyqui n'ayant

lien autre oeuant IcJ yeux que la gloire

fc l'honneur de Dieu , fe icttc prefque

tous les iours hardiment à tr..ucrs les dâ-

geis. Que s'il s'en ti. uuc point aucun
lemblable, certes ic croy quen peu do
ttmpsilfeia touche d'vn grand dcfir de
s'ei.alhren paradis, ,V l'eia chargé d.vn

groscpnuy de plus (eiourncr en ce mon
de, car en vente celte vie humaine qu'on

appelle,ellplullofl vncuiorrcomirueile,

&:vntrillc&: mileiableexil du Royaume
Celcllc.

(^uaïui n\\ laponoisC a ce qi!cno7

compagnons nous en ont tilt entendre )

us font km lupcrlhtieux • 6c la phifpart

d'iceux,viucnt comme certaine elpece de

M<^yncs dedans des Ch^ilhes , fani nun
gcrnycliairny p<iiilun, de mametc que
luyuiiu Ici.ontul i'< iiic< ri>mpsî^r»ons,

de pour que les ll.»rbires ne (e kandali-

/ent ileinov,l.lcv.ulr requiert .tinli , le

m'en vay fane vne ti'itinuclle iliette. Ces
beaux icligreuxaulli "nime<ii!ent ceux

qui en viennent IdukIc i',i indr autorité

cnues


